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On associe souvent à la notion de crue la notion de période de retour (crue décennale,
centennale, millénaire...), les débits et l'intensité étant d'autant plus importants que la
période de retour est plus longue.
Par ailleurs, les dégâts occasionnés par une inondation dépendent de plusieurs facteurs :
la hauteur de submersion, la durée de submersion, les vitesses d'écoulement, le volume
de matière solide transporté, l'érosion des berges.
Ces paramètres permettent d’évaluer l’aléa inondation et les critères d’identification des
zones à risques (voir le tableau suivant)

Figures 01-02-03-04 : Schématisant l’aléa et la vulnérabilité au
risque inondation (exemple la localité de Bâb El Oued)







récents. Inversement, l’imperméabilisation des sols due à l’urbanisation
(infrastructures, constructions) le favorisera. Par ailleurs, l’intensité de la pluie joue
aussi un rôle non négligeable en créant, au delà d’une certaine valeur un film d’eau
à la surface du sol, qui va conduire à un écoulement maximum

3.c. le temps de concentration (ou durée caractéristique) :Il est défini par la
durée nécessaire pour qu’une goutte d’eau ayant le plus long chemin hydraulique à
parcourir parvienne jusqu’à l’exutoire. Il est donc fonction de la taille et de la forme
du bassin versant, de la topographie et de l’occupation des sols.

3.d. la propagation de la crue :L’eau de ruissellement se rassemble dans un axe
drainant ou elle forme une crue qui se propage vers l’aval ;le débit de pointe de la
crue est d’autant plus amortie et sa propagation ralentie que le champ
d’écoulement est plus large et que la pente est plus faible ;

3.E. Le débordement : Il est consécutif à la propagation d’un débit supérieur à
celui que peut évacuer le lit mineur dont la capacité est généralement limité à des
débits de crues, de période de retour de l’ordre de 1 à 5 ans. Il peut se produire une
ou plusieurs fois par an ou seulement tous les dix ans en moyenne, voire tous les
cent ans.

4.TYPES D’INONDATIONS

Selon les caractéristiques des crues, leurs étendues, et leurs durées, les inondations
sont de trois types :

A. Crues de type torrentiel ou éclair.
Dès que les cours d'eau ont une pente plus forte, en zone montagneuse, ou à

l'aval immédiat des reliefs marqués, l'écoulement des rivières en crue est beaucoup plus
rapide et peut charrier des volumes importants de matériaux. Ces crues sont souvent la
conséquence d’orages violents qui affectent des petits bassins versants de quelques
dizaines de Km2 sont particulièrement dangereuses et les délais de prévision, souvent
trop courts, laissent très peu de temps pour réagir.

Les crues de ce type sont particulièrement dangereuses en raison de la
soudaineté et de la rapidité avec lesquelles elles se produisent, les ruissellements
extrêmement rapides et violents peuvent intervenir moins d’une heure après la pluie et
les débits des oueds passent de quelques m3/s à plusieurs milliers de m3/s en 02 ou 03
heures seulement. L’inondation de la ville de Oued R’hiou (le 20 octobre 1993) est
l’exemple parfait de ce type d’inondation ou 20 minutes de pluies ont fait : 23 morts, 20
blessés et plusieurs disparus.

B.Crues de plaine ou fluviales
Elles se caractérisent par des montées relativement lentes des eaux et peuvent

être prévues plusieurs heures, voire plusieurs jours à l'avance. En dépit de leur
évolution lente, les crues de plaine peuvent être accompagnées localement de
phénomènes très dangereux, notamment lors d'une débâcle, c'est à dire lors de la
rupture d'un obstacle d'un cours d'eau, après que l'écoulement des flots ait été bloqué
par des embâcles (amoncellement de débris) sous les ponts .



Ces le cas des inondations de grands bassins versants ; elles résultent le plus
souvent des précipitations importantes généralisées sur de grandes étendues et
caractérisées par leurs quantité et leurs durée qui peut atteindre 10 à 15 jours. Les crues
sont massives, lentes et à évolution facilement prévisible sauf lorsqu’elles sont
brutalement aggravées par des affluents avals plus courts et plus rapides.

En Algérie, ce type d’inondation survient généralement en saison hivernale entre
les mois de Décembre et Mai.

C. Les ruissellements en secteur urbain
En secteur urbain, des orages intenses peuvent occasionner un très fort

ruissellement en dehors des lits des cours d'eau proprement dit, lorsque l'
imperméabilisation des sols et la conception de l'urbanisation et des réseaux
d'assainissement font obstacle à l'écoulement normal des pluies intenses. Ce fut le cas
des inondations de Bâb El Oued du 10 novembre 2001, Des pluies exceptionnelles et
intenses, sur une étendue de 40 km2, de l’ordre de 214 mm pendant 24h, ont causé 750
morts et 120 personnes disparues et plus de 10000 familles sinistrées (voir fig 05-06-
07) .


